
1995

CHAMBRE DES COMMUNES

Le jeudi 11 décembre 1986

ouverte à 1l heures.

AFFAIRES COURANTES

LES CENTRALES NUCLÉAIRES

'U RAPPORT INTITULÉ «LES CONSÉQUENCES DEr NUCLÉAIRE DE TCHERNOBYL POUR LE CANADA»
nique B. Tardif (secrétaire parlementaire du
a Santé nationale et du Bien-être social): Mon-
ident, conformément aux dispositions de l'article
glement, j'ai l'honneur de déposer, dans les deux
telles, un rapport intitulé Les conséquences de
léaire de Tchernobyl pour le Canada.

* * *

;UMITES DE LA CHAMBRE

U RAPPORT DU COMITÉ LÉGISLA
PROJET DE LOI C-7

gault (Areenteuil-Panineanu)

et
dre

imposé des droits de représailles sur les livres importés en lan-
gue anglaise, que ces droits ont rendu la littérature et l'infor-
mation moins accessibles aux Canadiens, qu'ils font peu de tort
au secteur de l'édition des Etats-Unis, mais désavantagent les
consommateurs, les éditeurs, les libraires, les distributeurs de
livres et le secteur culturel du Canada, et que l'augmentation
du prix des livres met à rude épreuve les programmes et la
politique d'acquisition de toutes nos bibliothèques publiques et
spécialisées, les pétitionnaires demandent humblement au
Parlement d'annuler ces droits qui menacent de causer un tort
irréparable à l'industrie canadienne du livre et de compromet-
tre la politique fédérale en matière d'industries culturelles lors
des négociations sur le libre-échange. J'ai à peu près huit péti-tions·semblables ce matin, monsieur le Président.

Mme Sheila Finestone (Mount Royal): Monsieur le Prési-dent, je vous soumets des pétitions qui vous sont adressées,ainsi qu'à l'honorable Chambre des communes. Elles sont
signées par des centaines de citoyens canadiens qui déclarent

TIF SUR LE humblement que le gouvernement a imposé, sur les livres
anglais importés, des droits de représailles qui sont injustes et
rendent la littérature et l'information moins accessibles aux

Msliesur le Canadiens. Bien que ces droits fassent peu de tort au secteur
t s de l'édition des États-Unis, ils désavantagent les consomma-

modia nt las teurs, les éditeurs, les libraires, les distributeurs et le secteur
culturel du Canada. L'augmentation du prix des livres met àrapport du rude épreuve les programmes et la politique d'acquisition de
toutes nos bibliothèques publiques et spécialisées. De fait, la
majoration de 10 p. 100 a entraîné une baisse des ventes de 25


